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Vendredi 2fi juillet 1901 (8 thermidor an 109 de 
la République), 207e jour de l'année. 35e jour de 
lé tô . I le jour de la lune. 

Lever du soleil à 4 h. 26 : coucher à 7h.*6. 
l e v e r de la lune : S h. 46 so ir ; coucher mi

nuit. 

B L I I . i l IN METEOROLOGIQUE. — Résumé 
ne* o b v i valions météorologiques faites à Lille 
le 25 juillet . 

Baromètre a 3 heures du soir : 752 m/m (pluie 
Ou vent». 

uiermomêtre « six heures du matin • 11* au-
dessus ; a trois heures de l'après-midi • 19" a u 
dessus. 

Oat du ciel : Couvert. 
i 'Iraotldé et force du vent : Ouest, faible. 
Pluie tombée depuis 24 heures : 17 m/m 8. 
Temps pi ùbable : Pluie. 

L a C o o p é r a t i v e « L a P a i x » a fourni à s e s 
t w i a adhérents - p e n d a n t 4e « o u r s de V a n n é e 
1900, {2" e x e r c i c e a r r ê t é Je 24 n o v e m b r e ) , 
e x a c t e m e n t 3,950,000 k i los de pa in . 

Tout fai t prévo ir pour 1901, u n e a u g m e n t a 
tion c o n s i d é r a b l e de c e chiffre, déjà formida
ble ; la m o y e n n e h e b d o m a d a i r e d e s inscr ip
tions de n o i i v e a u x a d h é r e n t s é tant do 25. 

Ce s t tecès élonnarrt e s t o b t e n u p a r u n 
c l c l x judic ieux d e s m a t i è r e s p r e m i è r e s , qui 
sent tontes de qual i t é p r e m i è r e s u p é r i e u r e , 

La tristesse <F Eugène 
Apres soixante douze heures de réflexions, 

qui d e r v a i être pénib les , l'élu de Wattrelos, M. 
Kugène Motte , adresse des remerciments à 
c e u x qui lui ont donné leurs suffrages. 

Par un fait d'ingratitude assez noire, il n'y 
a p a - un mot dans cet écrit cosaque pour le 
malheureux De l cro i i , « le p lus brave h o m m e 
de Wattrelos • cependant que notre ami Brif-
faut a battu. M. Motte se contente de tirer ar
g u m e n t des scènes regrettables de violence 
que nos lecteurs connaissent , et cela avec une 
abondance de phrases qui ne peut que nous 
confirmer dans cette crptiilcrn que la réaction 
n'a p a s nui aux incidents tumultueux de di
m a n c h e et de hindi. 

L e vieil adage demeure vrai dans cette cir
cons tance : U faut chercher à qui ces scènes 
peuvent profiter, pour en connaître l es vérita
b les auteurs. 

M. Motte déclare qu'il ne se laissera pas in 
timider et qu'il ne désarmera pas . 

Le parti socialiste non plus . 
Battu a Rcubatx, on les électeurs se sont 

prononcés pour Carrette et pour les actes de 
son administration, le cosaque a vu sa majo
rité lég is lat ive tomber, dans sa circonscrip
t ion, de pins de trois mil le voix qu'elle était 
a v ingt six Voix. 

Dans le canton Nord, où Chatte leyn, l e fi-
(Jètti l ieutenant de Motte, obtenait , il y a trois 
ans 5021 voix contre 3026 à Lepers , social iste , 
notre candidat Briffant obtient 4838 strsrrasres 
contre 4072 au ridicule Delcroix. 

Chatteteyo ne représente plus rien. Motte 
non p lus . Les électeurs leur ont signifié à. l'un 
et a l'a- *-<• leur congé . L e s habi tants de R s u -
ba x leur ont fait connaître qu'ils ne coupaient 
pas dams leurs m e n s o n g e s au sujet de la sup
press ion dés octrois 

Motte et Chattaleyn ne sont p lus que deux 
é p a v e s que le tombereau de la salubrité poli
t ique réclama et attend. 

Mais a * lâchons pas le balai , camarades , 
avant que la place soit ne t te t 

G. L . 

Derniers Echos 
» . Vaaaart, abbé «t marchand d* aawaa s> 

l 'enseigne de l'Institut technique, écrit a u soi-
disant < atholique et honnête pour protester 
contre notre récit de la s c è r e qui s'est passée 
devant aa pens ion bourgeoise . Naturel lement , 
le éphèbes à qui M. V a s s a r sert le fricot et la 
science sont de petits sa in ' s , qui ont été pro
voqués . 

M. Vassnr? a eu tort d'abandonner ses mar
mites . C'est notre récit qui est vrai et le aie* 
qui e»t mensonger . 

D a n s le m ê m e article < ù il insère la lettre 
du susdit Vassal*, ' le soi-disant catholique et 
honnête signifie au ministre de l'Intérieur et 
au préfet * « Word qu'on les trompe îndigne-
raasUai l e s rapports de leurs agent s ne sont 
p a s , sur tous l e s {.oints essent ie l s , en parfaite 
concordance avec ce qui a été dit par la feuille 
de la Grand'Rue. 

Il faut rire de cette gross ière tentative de 
chantage d'un papier, dont la mauvaise foi et 
ie mercant i l i sme dégoûtent la « Croix » elle-
même . 1. . 

Le dénonciateur du soldat Vandesype est 
heureusement apprécié à sa juste valeur. 

O n sait qu'il ment par nature, par besoin et 
par intérêt. 

L a m ê m e feuil le dit que des manifestants 
Mit outragé le drapeau tricolore. On n'a ni dé
chiré ni c promené ignomin ieusement l'em
blème de la patrie ». Seuls , ont sali les trois 
couleurs ceux qui les r:nt maculés d'une récla
m e réactionnaire, c o m m e i ls les avaient macu
lées , quelques jeurs a v a i t , d'un emblème clé
rical. 

La eRÊVe DE CHEZ DIIUES-CITTÉAU 
M le luge de paix des cantons Est et Ouest de 

RoubaLx a reçu une demande en conciliation des 
ouvriers en iirève de rétablissement de MM. Dd-
lics et Catteau, fllateurs de coton, boulevard de 
Reims, en vue d'obtenir le maintien a 0 te. » de 
l'heure lorqu'il arrive des easses , alors qu ils sont 
sbligés de rester a i'ustne. 

AfatS LES TROUBLES 
Procès-verbal a été dressé , pour t a p a j e noc

turne et complicité de bris de c lôture , p lace de 
la Gare, lundi soir, contre l es d é n o m m é s ci 
après : , . 

Aristide Meurant, 51 ans , journalier, demeu
rant rue du Fontenoy , cour Moreau, 34 ; 3*»*-
iens Henri, 31 «n», jardinier, demeurant rue 
a n s , journalier, demeurant rue de Bouvines , 
cour Fonder , 1 6 ; D e s o b r y André-Joseph, 23 
ans maçon , demeurant rue des L o n g u e s -
H a i e s , 2 5 7 : Delcroix Flor imond, 26 ans , mé
canic ien , demeurant rue des Sept -Ponts , fort 
Masure, 18. 

EXTRADITION DE ROUSA SIENS A LONDRES 
L e tribunal de B o w Street a prononcé hier 

l'extradition d'un français n o m m é Danie l La
va et sa f e m m e poursuivi pour detournesaents 
commis à i toubaix , au préjudice d e l 'oade 
Lava. ' 

REPORTAGE FANTAISISTE 
UNE LETTRK AU . JOURNAL DE ROUBAIX » 
Le citoyen Meurent, rirmëenibi£%lc*mê* 

loi-disant catholique et honnête Journal de Hom-
s-oix la lettre suivante . 

fioutoaix, 15 juMet MOL 
Monsieur le Directeur du Journal de RovbtUm, 

Permettez mot de reprendre et feettfler les al
iénations multiples, qu'avec la t ^ u £ o d ° L * i 
monde - je veux le c r o i r » > — J ^ f ^ J Z S f d e 
mntre mal dans l a deux danser» nameros de 
votre si estimable W journal. 

., , . Numéro du U courant — Je h* sous le U 
. ire /Vu dépôt des tramways « Vers * nenre», 
, me cmquantame de coilectrvistes, sous l«direc_ 
. lion du citoyen MeuranLemploye ^ l a ^ ° I ^ 
• tive « l a f a i x » et secrétaire de la Ltore-Pen 

* 1. Je commence par vous faire " ™ f 2 u p r - i
< * - e 

lî litre d'employé a la Coopérative • La Paix • 
'M m itfititu tient pas . 

2 Je n e sais si les personnes kmaeaal l e s trot 
tous étaient toutes des toifcctivieles, mais «eux 
qui étaient, comme vous le dites si Bien. t a u t lua 
direction, se chiffraient pai le nombre six, et moi, 
directeur, ~> puisque dlrecteu- il y a, a votre avis 
— je- teianin ie 7e. 

Je ne ercas pas qu'il son défendu, hors de l'état 
de siège, de se promener & sept camarades en 
parlant, riant et faisant rire «eux a qui cela plaît 

Le* employés de (ramwajs las premiers, mal
gré la peine qu'ils avaient à déblayer lu voie, se 
tordaient, ne vous en déniaise, comme de petites 
baleines, œ qui prouve mon allégation qui n'es» 
pas tout-a-fail dacord avec la votre, ruais pas
sons . 
' IL .4* paiott «restt — S o u S ' c * aine, je JJK> 
« Neus avens thH d'autre part que queiqnt* tUM-
» tants du quarlier du >• (Jalon d'eau . » avaient 
» placé à travers la rue une large banderolle trt-
« eolore. Vers huit heures la bande du citoyen 
» Meurant se reforme a cet endroit, et sur les 
» conseils de cet individu, décide de tentei l'assaut 
» du drapeau tricôtore. 
» Quelques collectivistes veulent grimper sur les 
» mots, mais probablement pas très forts en 
, arviiuiaatMjua,. ne pervieiiswnt pas a leur t* ! , 
n Ils attachent alors une pierre ù une longue 
» corde la jettent aii-aes«is de la banderolle, ti-
r, rent le tout a eu* ; le drapeau était pris. 

» l'ne femme .qui v e u t l * \vif arraclier, est frap-
» née bnitalement ; on l'insulte grossièrement. 
» L'n spectacle i g n o b l e s » déroule alors.'Ces tor 
» cenés se précipitent sur l'emblème de la patrie, 
• le foulent aux pieds, en hurlant A bas la Pa 
» trie, etc. 

» Un" coiechvïsle arracha un morceau dfe la 
» partie rouge du drapeau, fabrique sur l'heure 
» un bonnet ptirygien dont il se coiffe, a la grande 
> joie d e ses amis . 

» Le citoyen .Meurant crie . « En avant pour la 
» Grande-Place » , tel uo. capitaine conduisant sa 
» compagnie, etc.y etc. » 

I La cinquantaine composant ta bande du ci
toyen Meurant n'avait pas beuuecujv de cohésion 
pour être obligée de-se reformer précisément sous 
la banderolle tricalt»» traversant la rue au « Ûa 
Ion d'eau. » 

i. Je crois qu'il eut été assez difficile à de plus 
forts en gymnastique que les collectivistes, — 
eussent-ils été des nationalistes du meilleur teint 
— d'escalader les soi-disants mais qui étaient re
présentés par deux maisons bordant la rue et 
où la banderolle était lixée aux fenêrfes de ."une 
et de.l'autre, a la hauteur du deuxième étage. 

II me semble i>lus K.^ique aa dire oue sous l'ac
tion du venl l'un des cotés s étant détaché, ces 
mauvais gymnastes de collectivistes rreiirent qu'a 
tirer pour faire détacher l'autre bout, pas mieux 
alléché et a la ramasser tout simplement, sans 
effort. 

I-a preuve c'est que la banderolle est encore In
tacte. 

Les collectivistes ont, d'après n o u s , M. le Direc 
leur, des aualités do prévoyance étonnantes, pour 
avoir eu l'idée de se munir d'une corde assex Ion 
gue pour atlcindre le î e éta«e. 

En plus le « Galon d'eau - est un chantier de 
briques ou de pavés, passons. 

3. Quant a la brave dame qui a voulu le leur 
arracher et qui a été frappé brutalement. Je serais 
curieux de voir les cicatrices nombreuses "u'îlle 
doit fatalement porter, voir même simplement con
naître son appréciation sur ces forcenés e ngén-ë-
ral. 

t. Pour œ qui est du spectacle ianoble. l'emblè
me de la patrie foulé aux pieds, il doit en rester des 
traces ; veuillez donc je vous prie. M. le Directeur, 
lions étaient commis par des individus sbsolument 
ment, où la banderolle elle-même se trouve actuel
lement. 

Je serais aussi curieux de connaître le collecli 
vi&U ou le nationaliste assez adroit- noui conter 
donner en cinq sec avec un morceau d'étofe 
î-outfe un bonnet phryitian asseabiàu fût aaur s'en 
coiffer sur m e u r e : Il mériterait Certainement un 
1er prix dans la chapellerie. 

Et pour lès mois « A bas la Patrie ! » je vo is 
ferai remarquer simplement que votre serviteur 
Meurant — le citoyen Meurant a fait la campasSie 
de 1S7D entière comme marin de la flotte, ce qne 
beaucoup de nationalistes roubafsiens 4 deux pa 
hiês he peuvent pas dire. 

S. OU vous me permettrez dé rire c'est quand 
vous me comparez a un capitaine conduisant sa 
compagnie Grand merci, M. le Directeur, je n'ai 
Jamais qu'été simple officier de guérite. 

Ht. — Cite» la citoyen Carrehc. — ,>oue«I!?s 
scènes de vandalisme — Sous ce titre vous dites 

• Les ' i.lleetivistes toujours dirigés par Meurent 
monlen' ne de la Gare en poussant des cris de 
mort. itilant sur l'air dès Lampions . Révo
lution ' • ''Ulion ! 

> Plarv .ie là Gars, des pierres sont jetées dans 
la direction du «aieJJelJ's. do cette Anglade. Cu 
raté tlarmu. du Café tlelescttiîe : de grandes gueecs 
sont brisée* tén» toiié ces établissements, ete. » 

De nombreuses personnes ont et? témoins a cet 
endroit, que me doutant que le* ac'es de dépréda
tions étaient comis par des înrMvfi »- absolument 
étrangers à nos principes s'étaient laufilés parmi 
nous, pour envenimer les rsMs e» -woquer. ie 
m'écriai, maaressont a u t nôtres de se métier et 
d'éviler des «êtes réTéhcnsibles . ajoutant que je 
signalerais immédiatement moi-même à la police 
celui que Je verrais se livfer à un arte ssmblabsr 

TV. — A l'nstHul (echrti1fu,t. — Je lis ; 
« fiuand les m'.lerrrrTsteS arrivent devant rrrrs-

tilut technique, il est environ neuf heures et demie 
1 pur nftmfcri' a malntensm bésuT-oup augmenté. 
Ils «on (environ quatre cents ayant encore h leur 
tète le citéven Meurant. etc. 

.. Enfin. le commissaire central qui avait é*t 
prévenu de ce nui se passait, envoie, rue du Col
lège, une forts esmjue/le d'agents. Plusieurs gen
darmas arrivent aussi. k 

» * la vue ries représentants tir l'ajilonté. sur 
un signal d y M e m s i i t . les révolutionnaires aban 
donnant le champi «le bataille et s'en vont par la 
rue du Collège.,» 

Vraiment. Monsieur lé Directeur, permettez-moi 
de vous dire que ie régrèUe srnr-èremenl Vavolr 
point porté le harnais militaire, oendnnt I"» ureux 
temps. — InintrinRire. malheurèusemenf. — où 
vous auries élé ministre de la Querre. 

Vous me laites capitaine a huit heures du soir, 
colonel pour le moins a neuf heures et demie. 
Qu'aurtez-vous fan de moi. bon Dieu f en quelrraes 
i n r * ou en quelnues ann*Mt 

Je n'ose v penser, la tête me tourne. 
Mais où nous ne sommes plus tout a. fait d'ar-

rord c'est quand vous ditrs, dans votre numéro 
du ?é courant. 'Quelle décrintmlede !> 

„ T e citoyen Mourant qui. durant r«nrft*-rrrîdl et 
la soirée de lundi a donné le mot d'o-dee aux ban 
des collectivistes, se «mf (rfs romiti'omls. Aussi, 
ejrcnte-t-il maintenant, de faire rrnire qu'on lui 
prête un rVMe qu'il n'a jamais joué. » 

Aussi, c'est ce mil m'oblige, monsieur le nfrec 
leur, à venir vous nrler. ronflant en votre iropar 
tialité si connue, de bien vouloir me faire l'hon 
neiu- d'insérer dans les colonnes de votre journal, 
la présente oui. veuillez le remarnuer. ne contient 
aucune protestation, aucune justification. — car 
le n'ai pas à me justifier. — mais de simples rec
tifications d des allégations d'un reporter qtrl. — 
ie veux le croire. — a surpris votre bonne foi. 

Veuillez, agréer. Monsieur le Directeur, mes ci
vilités ernjressees. 

• M 
1 Euusus 
irant rW 

. ,.ir devant eux un exputse 

objets! protSarÀ tru v W C o m B * . e * * " ^ * » i B * 0 ' o r 

Carrette, épicien rW de la ( ^ f é j f n j e . «0, 
Le prisonnier a été raainleritl. t t l l lgré Ses a » 

nêgaUons ; taft cuniBlic», Omef V»flJisl»e, SS» ag-
livement recherche u " * w J . » ^ a * . 

CHEZ LES œ U L 0 N N « J X . - • La soci«*s ss>-
tombsosile. lu ttrcle l'Union, est autorisée par 
ts Préfet du Nord, eq ttole d*i »4 juillet, * tsars utl 
lâcher de pigeons-voyageurs à £>ax (Landes), le 3 
août 1901, a * heures *» «al(in. . , 

La mérue soejelé est autorisée a faire un lâcher 
de piMOns-voyageurs à Péngueux (Dordogne). le 
ta juiast ISO!., a 5 héurej du matin. . . . . 

LES RENTES DBS THAVAILLEURS. — Au 
Peignage dé VEpeule, Di tertre Napoléon, 44 tsns, 
surveillant, demeurant h Croix, a: et! i e p o s c e 
droit pris dans un mEtter. - • 

Le docteur Lepers a prescrit un repos de 15 
Jours. 

— Chez MM. Georges Brow&eys et a « , Des-
champs Henri, lti ans, toutonnier,' demeurant r u r 
Dampierre, a eu le pied brûlé par tle l'eau bouil
lante. 

Le docteur Debuchy a prescrit un repos de 15 
Jours. 

— Cneé MM. Alfred Motte et Cie, Doutreluigne 
fcan-Baptlste, 20 an», trieur de tiliardotis, derrteu 
rsnt a Lys, s'est brûlé la jambe droite & un tuyau-
de vapeur 

Le docteur Rousseau a prescrit un repos de-
e Jours. • ' 

— Au Peignage de l'Epeule, Mariée Alfred, tt) 
ans, trieur, demeurant rue Franklin, J4s, a reçu 
un coup de crochet s%e là Mtim gauche. 

Le docteur Lepers a prescrit un repos d s 15 
jours. 

— Cfees MM Hmeull-tiayart frères. Bouchez 
Louis, 57 ans, appréteur, demeurant rue de la 
Guinguette. H z , a eu le médius gauche écrasé 
par un rouleau. 

Le docteur PTfqust a prescrit uti repos de 12 
S 15 jours. 

— Chez MM. L. Glorieux et fils, Vannabecke 
Léoft, 58 ans, tisserand, demeurant rue de Was-
quehal, 110, s'est biessé a l'index gauche avec 
un plateau d'ensounss. 

Le docteur Dispa a prescrit un repos de 10 

— Chez MM. Alfred Motte et Cie. Dectorcq Paul, 
28 ans, dégorgeur. demeurant a Wattrelos, a eu 
le médius droit piqué par un chardon. 

Le docteur Leplat a prescrit un repos de 5 
jours. 

— Chez MM. Prouvost frères et l iarenae. Justin 
Alfred, 36 ans, homme de peine, demeurent rue 
de Beaumont. cour l.oridant, 3. s'est blessé à la 
main droite en portant une caisse. 

l e docteur DelecoeuillerM a prescrit un i tpoe 
de 10 jours. 

— Au Peignage de l'Epaule. Vandepune Krsn-
çois. 23 anf. bobmeur, demeurant rue ds I*Are, 
12. a eu le pouce droit pris dans un engrenage. 

Le docteur Lepers a prescrit un repos de 30 
jours. 

SPORTS 
LA COURSE DE U HEURES DE ROUBA7X. — 

La grande épreuve qu'orgatdse pour dimanche s i 
lundi prochains l'administration du Vélodrome 
Roubaislen s'annonce comme «lavant êtr* un gros 
succès, t e lot des concurrents s'est enrtcln des 
noms glorieux, tels que : Havnat, l'oureanx. I é-
poutre. etc. O s valeureux spécialistes vtsndront 
pendant vingt-quatre heures, darut une lutte hij-
mérieue, dtHnter la première place aux Cheva
lier. Garin, Karff, Kuhlmg. ficreVéirs, etc.. et au
tres coureurs dont nous avons aiuianca La* aruta-
gementsi 

Le programme de la journée e s a m s n e c e eom-rrend la course au ballon avec fête aérostatique. 
quatre heures.* course de vitesse régionale pn>-

fasslonnels. attraeléons diverses et inédites parmi 
lesquelles «n pot-pourri «Srtea - las 4 Koakett, 
gysnnasles trsrvallTànt sur Un trapèze suspendu 
aux cheveux d'une dame. etc. 

A sept haures .aépsrt de la grande crjurs* de 
24 hewres ; dans IS soirée, féie de ÎSnTf. «cIfnT«Bi 
électrique, nouvelles attraittlons. Le lurodf apre»-
mid séance d'attracUosjS ; à six heurs», entre* 
en piste des machines 4*entralnemesX > tandems 
k pétrole, rttotecycles, etc. . tt sept Ixrujsés. arrivas 
de la course. Aven Un tel programme on peut 
prévoir pour J*s »> et 29 juillet «Oit énorme ai

de publie au Vélodrome Usubaisien. 

f^sus, ̂ njfc ?TM? ,t"^jf^Stufft^T{^riî*^gcr?jr?!î!> 
la mort. "'"*'" " -j~— - ~ — , « , „ 

Des s)rocès-v< 
it "• 
is 

£c'*ir* ta*. • ; Utc-j 
J * ^ e ssis, rue de Creil, Sjûi «Jnt prW part à Jt 

••MflLfrïSf - d u # p * r e DeSi*a a été transporté a 

t-H ACCmcrtf rttlE SÔt jFrTt l t . - Hier Tfltrtin 
Y*rs,'rnze heures, un ernballçur, Georges Delgran-
ge. n atfe. au sérvfce fle MM. t.ematre frères, ca
mionneur a «olrbaix, pttssait rue Soufflot, avec lé 
voiture de ses patrons.-

Il voulut m o n t e r sur le véhicule en marche, 
mais, ayant glissé,- il tomba et 11 eut les Jambes 
frolérs par la reue d u devant.- . . . 

Le'douleur Delattre qui l'a soigné,-a constaté 
que Belgrange sortait des contusions qui nécéSBsl-
teront vingt-jours de rspos. 

Lefclessé a été reconduit a s s n domicile, 10( rue 
de Bsurgogne, * Roubaix. -

MATINEE CHANTANTE. — La Libre Pensée so
cialiste organise pour-lundi prochain 2» juillet, 
dans- la matinée, une grande matinée chantante 
au profil de sa naisse. én*z ré citoyen Albert Dele-
salle, 33,-rue de-la Latte 

Les camarades du Parti et tous les libres-pen
seurs sont isvites a-y assister. 

AU LTCEE. -•- La distribution dès prix du LV 
cée «ura lieu celte année, lé mercredi 31 julHéX, a 
9 Heures au malin, dans la sall6 dés letes. sous la 
pl-ésiiierree de M. MafMrttét, recteur Se rLInvêr--
sité 4e Lille. 

A L'H©TEW»-Vl4,LE. — ( L a sortmisafen ta 
la voirie se réunira le vendredi 26 courant, à 3 h. 
du soir, h la Mairie. 

Objet de la réunion Cessions de terrains : mo-
«lïratfons m servies de l'éWuage flhxe racuHal 
ve de balayage). 

, . . , , . | 
CONTRAVENTIONS. — Les contraventions . nt 

été abondantes licr-i l l jpeur'v la lences I«"ércs. 2 
petur ft-resse. et enflrrT Prîntre Uh domestique pour 
avoir circulé en ville ayee de la viande non recou 
varie d'un linge. 

ARRIVAGES ALX HALLES. — I est arrivé hier 
aux halles : marée 90 R., harengs 3U0 k.. pomriés 
de terre aSO k., polstJtt k.. iiaiicots 45 k.. cerise 
l l S k.. gr iMues 450 k.. droseilles 25 k.. bleUes 40 
k.. poires tf> k"; carottes 70 bottés, pèlreStlt ?5 
bottes choux 70. 

HsjJSilUlii'Silniit dinosndie en quelques minutes. 
^Sm§V» tfimîMh plus de cent francs. 

C H I E r » UN flHPTURE~ DE NtCHE. — Treize 
toutous «fui s» baliedSient en ville sans s'être mu
nis ds colliers d'idenlité, ont été capture* hier et 
conduits a l'abattoir. 

HftHBE L.V FED. — Un incendie dont on igno
re les causes a consumé l'herbe des remparts, der
rière la Noble Toux, sur une étendue de 100 mè
tres Sur 20 de large. 

ENTBB VOISINS. — Hier, le nommé Philippe 
Provost, ag« de «3 a*»; niarahand ambulant, dSF 
meurant ru» des Postes, 220, a été arrêté par la 
police du 6* arrondissement pour vol de divers 
objets, ustensiles de cuisine, etc. , au préjudkK 
de sa voisine, Mme Joséphine Dermeulln. 

LES PRIX BOUCHER DE PERTHES. — La 
distribution des primes Boucher de .£er lnes . £ t . 

Srimes municipales aura- liou -dimanche s août, 
10 heures du matin, au Palais- Hameau. 
Les lauréates recevront une convocation spé

ciale. 

N O R J V T O U F U S T E l e comité des éxsuTstons 
du • Nord-Touriste • Imite tes sociétaires d**i 
reux de profiter de la fêle des fabricants pour 
prendre part à une excursion de faire connaître 
leurs pTT>po«ilion» sm sléfe sorlal. 4». rue SahM-
Georges, a Roiibair. pour jeudi au plus tard. 

Dé celte façon, en connaissant l'avis des Inté
ressés, différentes excursions pourront étee orga
nisées par groupe : sdit pour un Jour, sol', pour 
deux Jours, suivant le temps a disposer. 

PARTI OUVRIER 
Section Roubaisièrine 

3e S E C T I O N . — HésjùoS samedi soir k 
8 heures , au Pala is , au Pile . 

16e S E C T I O N . — Rétustoti samedi , » 8 k. 
et demie , es taminet Arthur Mausart , rue de 
l'Epeule, 77. 

T R O M P E T T E S . — R é u n i o n généra le de-, 
Trompante» de la Paix , à g heures et demie 
précises . 

Ordre du jour- : V o y a g e a Bruxel les . Pré
sence indispensable . 

:ÉI T^rTcE: vir , 
de Roubaix du 2ô, juillet 1501 

Naissances — Simonne Amoris. rue Ma Cam
pagne, cous* Durol, 5. — «imonne-Broutm, rwe ,n-
gres prolongée, 3. — Marceau Soleau, . rue de 
Maubéuge. cour Lortdsn, 35 — Robert Jlsseau, 

"boulevard de Mêt^. cour Mazure. e. — Victor 
Roussel, rue Franklin. 134. — Edouasd -Laleevre*. 
quai de Toulon. 6. - Julienne Lefebvre, rue ue 
Flandre, cour Vantroven. 2. — Henri Rulteau. 
nié DatitsPnton. cour TTésmëT. TTT~— Suzanne 5la-
lins, boulevard de Metz, cour Saint Henri, 13. 

D e c » - Isabelle fielplanque. 70 ans , rus de 
Barbieiix. — Caroline Desmons. 7f) ans, rue de 
Barbieux. — Joséphine Thiebinger, fl ans , rué 
BlanchemsuMs- — Théodore Claves. M s r » . rue 
Blancrtsmsùlle. — Camille Goube, 56 ans , rue des 
I-ongusS-Haies, eoar Bonté. 10. — Raymond Si-
meeena, 2 mois, rue de Cosidé, 30. — Virginie Ras-
seneur, 91 ans . rue Blidah. t. — Narcisse Pottler, 
72 ans, Grande-Rus, 47 

LES rtENTES DES TRAVAILLEtlRS. — Fn 
dressant uns pièce de fer, un Jeune ouvrier, Eugè
ne ."eynaeve. IS «rrs. rue de Rolfort. n évaluent 
pour le compte de MM Grau et Duroulombier. ser 
niri»rs. a eu 1s pouce droit pris entre la meule el 
la courroie. 

21). jours d'incapacité de travail. 
.— L'n ouvrier de LUSineJi-liaz, AJIred. Carretle. 

30 ans charbonnier, demeurant à Wattrelos, s est 
écrasé le médius droit. 

15 jours de repos seront nécessaire. 
— Chex M. Duvllller-W^ttine. un rHerrr, Léoptr.d 

Dégels. 4* ans. demeuraM * Watlreiee, a été pi 
que au pied droit Her les broches de son métier. 
sur lequel il était monté. 

8 jours u inc8f»S)éité de travail. , v 

LE PROCES DE < LA FICELE* ». — 
ÛaûS son audience- (ht 24 juil let , lé tribuâal 
correctionnel de Lîne a rendu son jugement 
sur le procès du journal € La Ficel le », pour
suivi par l a datée Jul>» T)Jjardfn, f emme Du-
quenne, dévTdeuiej àN Tourooins;, se plaignant 
d ' i l article ps*u d a n * ce journal eh date du 
1er Jui t s o u i ! • titfsj « Galette" de Saint-An
toine >. 

Le tribunal a décidé q u * Mj»s Ûwquenae , 
n'était p*» sOffisammant des ign* . Le récit de 
l'article s appl ique à u»» jsxine fille, e t M m e 
D s q n e a a e a 61 ans . 

E n conséquence , M. D u « b , «Srant de « L a 
Ficelle • , est aernsitté, et Mme D u q u e a a e c e n -
damnée aux dépens . 

Les m a n œ u v r e s de* cléricaux pour faire 
sombrer l e vaillant journal s o i t fias r*u»»i. et 
la brav s Fie ''e • contiinsSaa, c o m m e par le 
passé à défendre la cause social is te et anticlé
ricale. . _ 

^ I T ^ L T C I V I L 
ds TtJLHCOING du K fssBsl f«M 

Naissances — Marcalline Ripoton. rue Croix-
Blanche. — Maurice CafëTle.'hié ae Henatx. 93. 
— Fernartds (Jtuin. rue B*au-l*uriev. Sst.— Marie 
Schouteten. nie d'Apbr. *)t — Lucien Vanrneu-
srenti.ivell. Tu» de Chalons, t . — Marie UssSar. 
ru» Kaint-naori. 41. • - Pierre Lepers» ru* d u Chft 
leau. ;>-> — Esfn»r fîleyaert. rue du Dahomey: 13. 
— Christophe l^psrs , rue du Château. 55. — Léa 
L«lraiiec(, r-je du Uojs, S Ï 

Décès. — Auguste Bramme. 32 ans. rue de Mdu-
vaux, ï . — Raj uiùiuie 1 euian. 1. mois, rue du 
Moulin. ~ Câlina Duh***»l. 3» a n s . rue Natio
nale, 87. — Juliette' l.eçlerçq, 7G uns, rue d'Ha.% 
vre, 3. 

Autour de Rouftaix-Tourcoing 
L A N N O Y 

ACCIDENT. — Chez M. WMtelle. mécanicien-
constructeur a Lannoy. s» nommé AMsraste Boone. 
23 ans. ajusteur, demeurant rue de Strasbourg, 
a l y s . en levant un arbre de «rensmlsslon, s'est 
fait un effort. 1 1: 

W A T T R E L O S 
PARTI OUVRIER. — L'Avenir du Peuple se 

r*»rrtr» te « é i a n c h e M Juiltal. fc 8 heurtSStiu soir, 
au siège habituel .du groupe. 

orâre- du jour . Reoeptton des nouveeux adhé
rents 

HEM 
FEU DE CHEMINEE. — Lundi, un peu avant 

rniuT.-Tê lén a fan fié SéS rarCés dans "une criérm-
née des maisons Deldique, près de l'arrêt du Petit 
Lannoy. 

Les voisins nui s'étaient aperçus d u sait, a 
cause de la fumé» intense qut s éehnppnlt du foyer 
prévinrent M. Vas» l o u i s , locataire sis cette ue-
nieure. qui, arec dû sel. parvint à enrayer ce com-
menoeinsnt d'incendie. 

Les dégâts sont insignifiants. 

VOL D'UNE CROIX. — Mme Lanthleï, caba-
reuêre, rue d i Vieux-Fsubourt 26, avait dé
posé, il y a quelques jou is , une j etite croix en 
br, valant 20 franns, dans le tiiv d'un meuble 
placé dans une pièce du rea-de-. aussé*. 

Hier niaJUrî  ayaril voulu la retrenirre, elle e«t 
le chagrin (rèn constater la disparition. 

Elle alla immédiatement déposer une plainte 
entra les rtalas du ccflimissaire du 3e arroadiSEe-
mem qui • ouveii une «ùcjVéte. 

IJIÇ PPIX JBU COLLEGE FENÉLON. — La dis-
Iribulion des prix du Collège Fénelon el de ses 
m a i n aura lieu au Conservstbire le lundi 29 
juillet, a neuf heures du matin, sous i» présidence 
de M. Dufour.-professeur n la Faéulté des Lettres, 
membre du Bureau d'administration, conseiller 
municipal. 

tYCsIp FAIDHERBE. — ^Idmitsion à l'fnsUItif 
national agronomique — Nous gavons annoncé, 
dans un précédent numéro, que trois élèves du 
Lycée Faulherbe ont été admissibles à I Institut 
national, agronomique. Deux de ces eWves vléri-
nent d'être reçus : M. Demolon. avec le numéro 
ES, el M. Déinaret, avec le numéro 33. Ll promo
tion comple 80 candidats admis. 

UNION FRANÇAISE DB I A JEUNESSE. — 
Couff sJVfrstrkilé. — L'InretTogallon de fin d'an-
i»Be a u » Heu * l'MsMut InduBfriel le lundi » jall-
l«l 19(11. a, S hsuies 1,4. 

Les élevas qui aAaumient pas reru de eenv«e*-
ttan sont priés de considérer cet avis comme en 
tenant lieu. 

BOURSES MI ' M O PALES SCOLAIRES. — Les 
demande» de bourses municipales su Lycée Pal 
dherbe et au Collège Kéneton ainsi que ISS de
mandes ue renouvellement doivent être esivoyées 
à la Mairie de Lille, avant le 11) août prochain. 

I es demandes adressées après cette date ne s e 
raient pas examlhi.eS. 

San dit fête* lu Csnf», «iipr b titre 

UN NOYÉ I SAWTE-MARIE-KtnQUE 
Le jeune Clovis Dufour, âgé de neuf arts", 

lânl chez ses parents, à Ssunte-Marie-lCerque est 
tombé S rçau en péchant dans le canal de Calais. 

Lorsqu'on le retira il avait cessé de vivre. 
M O N T R E Ut L 

LE FEU. — Ua incendie dont les causes sont in
connues, s'est déclaré chez M. Edouard Lesage.ca-
baretier à Frugés. Un» voiture, une assez grande 
quantité de grat i s et plusieurs autres oftjets ont 
été la proie des flammes. Les pertes sent «oxrrmp-
tes par une assurance. 

TRIBUNAUX 

A. MEURANT. 

VOL DE COUVERTURE. — Procès-verbal a été 
dressé contre les nommés (jbbrerht Henri. 32 
ans, rattacheur, et Beulque Carlos. 30 ans, ratta.-
cheur, en fuite, inculpés ds vol d'une couverture 
en coton blanc, au préjudice de Jean Quièvre, ca-
baretier et épicier, rue Solfêrino, 13, chez qui tous 
deux logeaient en garni. 

AVIS AUX MARCHANDS DE « BROUCHES ». 
— M. Arthur flarlin, demeurant à Wattrelos, 
rue Sainte-Marguerite, maisons Delcroix, tient h 
la disposition de son propriétaire un paquet de 
bols de brosses qu'il a trouvé mercredi rnatsa, 
vers dix heures, boulevard Oambelta. 

MALADE SUR LA VOIE PUBLIQUE. — Le 
nommé Delmarl Ferdinand. 45 ans, tlleur, demeu
rant rue des Fosses, £6, qut était tombé malade, 
mercredi soir, vers neuf heures el demie, rue ds 
Lannoy, a été admis ù l'Hôtel-Dieu, après avoir 
reçu les soins de M. le docteur Dubar. 

POUR VOL DE PLOMB. — L'agent Trieil a 
arrêté mercredi, ver» huit heures et demie, rue 
Neuve, le nommé Janssens Alphonse, 19 ans, do
mestique, sans domicile, recherché pour un vol 
de plomb. 

MENUS FAITS. — Ellsa L... et Clémence D. . . , 
filles soumises, onl été l'objet d'un procès-verbal 
pour racolage sur la voie publique. 

— Edouard R..., 15 ans, garçon boucher, de.» 
meurant rue Sébastopol, 29 bis. qui péchait dans 
un étang du parc Barbieux, a été l'objet d'une 
contravention. 

VOL DANS UNE EPICERIE. — Dans la nuit de 
mercredi à jeudi, des malfaiteurs, après avoir 
jeté un pave dans la vitrine de M. Hector Car
rette, épicier, rue d» la Conférence, 80. et b r b é 
une vitre, se sont emparas, sur les planche» de 
l'étalage, ds s ix boites de sardines.,et d'environ 
13 paires d'espadrilles^ 

Dans l'après-midi d'hier, les agents de sûreté 
Plankaert, Paris. DeschUdrc al OallIeL onl ar-

TOURCOING 
LA RIXE DE LA RUE ROUGET DE L'ISLE. — 

Des erreurs typographiques s'étant glissées, hier, 
dans notre récit sur la rixe de la rue Rouget de 
l'Isté. nous allons le reetltler aujourd'hui. , 

Dimanche soir, vers onze heures, les nommés 
Camille Deglas, 43 ans , jawilnter, rue'Rottget-de-
l'iste, sa fille Estelline. 17 ans, l-outs Matlion IS 
ans . maréchal, ru* d* Cronstadt. Léopold De-
praeter, 23 ans, manœuvre, rue du Creil, sortaient 
de l'estaminet Benolt-Macquet et causaient devant 
la porte de Deglas, lorsque arriva le voisin im
médiat de ce dernier, Joseph Vandredeull, 52 an* 
jardinier chet Herbeux, a Neuville. Les familles 
Deglas et Vandredeull vivent en mauvaise intel
ligence depuis environ un mois , à propos de l'é
coulement des eaux ménagères des deux maisons 
qui passent par un conduit commun. 

Une rixe éclata. 
Suivant la version de Vandredeull, au moment 

où il se .disposait i rentrer, il aurait ètè^ssal i l l 
! » * « * • «* **? " £ ! * '""•• • l" ' * • trouvas»» 
avec lui. c est-a-dire Depraeter et Malhon 

Suivant au contraire les déclarations de ces der 
nier», appuyées par des témoignages, Vandre-
d . ? ï ï 1 , 2 e r a , t J L e m £ L c ] . e * l u i P01"" e n ressortir aus
sitôt et «are* porté des éûupV d* carme à Mathon 
et à Depraeter. 

Vandredeull poussa des cris [ Au ««cours t a 1 Jf*f î î ' n i . l a " ^ 9 « » ' * a n t son fil» Paul, 80 ans. 
Celtil-cl dit que lorsqu'il descendit, Deelas, vieil
lard de 70 ans, descendit S son tour el s e trouva 
engage dans la mèV». »w»<» 

n reçut un premier cou* de pied dans la région 
du ventr». que lui porta, stitvabt les t é m o l W j t e s , 
ysndredauil pére.lAi Instant nids U n i , leffis Van-
dredeuil l'aurait Jelé aTerre. 

Dans la rixe, Vandredeull lui, se plaignait d'a-
v f * riJC* Jfcs cotrlusioris au thorax et a la ligure, 
et d ' a y o l r j e s paquets dé barbé arrachés. T e s t 
lui qui. lundi matin, porta une plainte qu'îl retira 

Le vieillard 4 ce moment «tait atteé, souffrant 
atrocement. Mercredi matin, vers sept heures il 
expirait des suites d'une rupture dé la Vessie' et 
contusions à l'abdomen. 

Ut mort dé Deglas * «mu tout le cruartler et 
le coMraasatre ds pollca nt arrêter l'auteur du 
coup de pied morteLJosepb VaûdredeuU • été c*n-

fll / U s a s M a » « c a p s i e s U . 
1 R é c o n f o r t e * v«»tr« n s f . 

V O U S \ O b m b a t t r e l ' A n é m i e ••»•« 
• s n c e o s 

fBïïlB2? B^a.bi. 
• B S ) Ormiommsrr toa 

•twasz. avant chaque repas on vsrrs ds l 'sx-
és l lent v i - de sj«s,Yf3i>*.T»»«i,l,Es>. pu». 
mum* spécial* mt nt r*etmt*«H*é pat * ' » ta. 

• • — S » - - I— O - M - -M «* • 

Exiger , p lu» qne j a m a i s , l ' é t iquei l» s a * l a 
boutéliUt a S S U M de» •omlarenasa «oatrets> 

LEJVIORD 
T . T I—« I—» JSBJ 

i - •• • U -

d è ^ £ « Œ ; T é ^ u r a T r u f S 
Sauveur 35 a fait l'objet d'un procès-verbal pour 
• t a s T S ' co'n'lince eu' firéjudib» ds M m . T^rvs 
Utsraz , llngere, ru« ds Paris. 

mvtMBNrUMENT D'INCENDIE. — Dsa* «ne 
ctambre d V S é t o g e de l a maison portant le nu-
n ^ 2 de la rÛTâes Pénitentes le tou^ a éclaté 
subitemeaL ver» 2 heures de l'après-midi. 

L-^KMBl&Sl qui passait heureusement dans1 le 
q u a r ¥ e M n W n t ^ r ^ d » d e r « m t « ^ f ^ q u e V 
ques voisins, parvint à éteindre promplement ce 
C t e s 1 d é ^ r é g è ^ a ' e u n e osniaù». * trames. 

BNmMfi UE PEU. - U n f t o * • cheminée a 
é n ï ï é t a e ? vira midi, «a numéro 7 d e la rus B s -
tournésf obe^pé ? « ? M. Vandorws, poéUer-ato-

2 ? M U 5 m t ^ n e r é d ^ u ^ « C f e S l P ^ o r « 
ï u ï ^ t t t n j J t P S . e t des p a p W s qui y étaient 

""TesTJoBiBi»» vtMB auss i*» «xeisTaketU « • 

AnnoircrssgMt.tT D E L H L B 

Q U r S N O Y - S U R - D E O L E 
VOL VVhC E r T a v c i I O N . — La Si juUst. vers 

orssp heuhes du soir, les vicaires de Quesnoy-éur-
Deùle ont été éveillés par la sonnerie électrique 
misa »n ineilvfeéienl lorsqu'on ouvre ta porte d'une 
«rnioârs renfermant le colfre-lort Us la sacristie. 
Aoupcofirtarrt rnrè des^'oîeurs s'élaïeni introduits 
dans l'église, ils se sont diritrés de ce cdt » mes 
o*acun d'un eevalver : arrivés dans la ruelle c,ul 
sépare le presTiVlère de l'église, fis onl vu trais in-
dlvli#w«<sortir de l'église p«r la sacristie e se au-
s*r dans la direclton du Château. 1*B vi, aires \>s 
ont poursuivis en criant au voleur '. a rnssassln ! 
si en tirant des eoiros do revolver, mais les va
leurs ont di- nru dans lt/bscurilé, et on n'a ( u 
les rejoindre. 

Des recherchessnt été faites par la gendarmerie 
d« Quesnoy-sur Ileùls : une naire de soulier Jeune 
• été retrouvés rn*« de l'é_lise. IA ("endarmerie 
esrW»re que las voleurs ne tarderont pas . 're i r 
rétés. 

I es volesirs sont entrés lans l'église ^ar la r irte 
de la sacrisU» après avoir fracturé cette porte .le 
rsetérfénr. _ 

de cnrèur ont été fracturées avec une pinec-mon-
«eiirnpur. 

On attribue a 20 «r. la somme volés. 
A R M E N T I E R E I 

V N SAtrVÊTAttK. ^ Ieudi ver» d e u x he*> 
res et demie de l'après-midi, un jeune garçon 
de six ans et dessi , Marcel Chowia , dont l e s 
parents demeurent rue ^olférîpo, s'amusait K 
pêcher dans le canal de dérivation, près de la 
p a s s è r e n t de l'Abattoir. 

Tout -à coap , il tomba à l'eau et s e serait 
n o y f s a n s té tfévoOenTenT d'un jeune h o m m e de 
•8 ans , Octave Mullrrr, dtasneurant rue de la 
Cité, j 7 . Celui-ci se jeta courageusement à 
l'eau et p^frfnr S refrrer IVflfant safh et Sain*. 

A V I S D £ . L A M A I R I E . ' — L e maire de la 
vïfre rPAiiue'llières donrrfe hvis & <tes ddtrilnis-
trés .que Var)m'ir^^r^tinn _ Hrs té légraphes va. 
faire procéder à l 'établissement des l ignes 
é lectr iques dans l e réseau d'Arraenrières. L'n 
tracé de cette tisrne indiquant les propriétés 
privées, où il doit être placé des supports» res
tera déposé pendant trois jours , les 29, 30 et 
31 juillet iqo i , à la mairie de la commune 
d'Armenttères, oh les intéressés peuvent en 
prendre Connaissance et présenter leurs obser
vations. 

COUR tnPKL Oï D0UU 
^ N o u s donnons, ci-après, la composition des 
Chambres de 1a Gour d'Appel ds Douai pour r u i 
née judiciaire 1 $01-1802 ; 

Premier* chambre crvilt 
MM. Paul, premier président; Bosquet, prés» 

dent ; Gbeerbraflt, Vibert. ThuUUes, ûravet , Bss 
rard et BillecarS, conseillers. 

Deutième chambre etBtle 
MM. Mauflastre. président ;'de Montlufj, Lénlè, 

Lefrançois, Cueaot, Lcmalre et Cbappeau, catsMll-
lers. 

Chambre aes ïppeis de poiiee correctionnelie; 
MM. liaron. président, Tallier, Joppé, Lavais:, 

Dufresnes, Lew«lie et Wagon , conseillers. 
Chambre des mises en accusation 

MM. Bosquet, président ; Vibert, GraTel, Bérard 
et Wagon, consedlers, 

TRIBUNU CQBntCTtOlIrttL DE U t U 
Audienae du tu pstUet 

UN VOL A l DACUÈUX A LA CROIX BLANCHE. 
— Le jeudi 2u juin, un incident des plus amusants 
se passait, dans 14 soirée, au carreleur de la Croix 
manette. ™ 

Désiré Ctlesçfuière, domestique de la maison 
Wattlne et Masure fils, quincefllstr, rue du YiesV* 
Abreuvoii. s Roubaix. revenait de Liiie avec uaa 
Charretta anglaise eonienant de la marchandise, 
W ~ - u n ftt la rencontre d'un individu qui, se di-
saa i Utdiapase. lui demanda une place dans s a 
voiture, ce que le charitable cocher accorda vo
lontiers. 

A mi-chemin, l'inconnu reconnaissant oflrtt A 
Ghesquiêre un verre de bière au cabaret le p lus 
proche, ce qui ne fut pas refusé. Mats, pandanl 
que le cocher vidait sa ohope. l'autre, subitement 
guéri, sautait »ur la voiture, «t fouetta, cocher I 

Fort heureusement. Ghesquiêre est aussi boo «3" 
cliste que charretier expérimente. Il sauta sur ttn» 
bécane mise à sa disposition, rejoignit le roteue 
et. avec l'aide dé plusieurs autres personnes, l'ar-
réla. puis Je remit au garde. 

Interroge. l'Inconnu déclina sas noms et quali' 
lés : c'est un sieur Etienne Wlntrébert, &£« de M 
ans, né à Paris, sans profession rd doifnclle, ef 
titulaire d'un» telle quantité de lundauiiiaUuns 
qu'il est passible auiourd"nuI d« la reWgaHon. 

Wlntrébert est Un déclassé qui n'espéré plus fai
re quelque chose de bien «n sa Via moviveraesMée. 
il a déclaré que sa tentative de voi n'avait «'autre 
But que d« provoquer son arrestation. 

Le tribunal a déridé, en lui infligeant huit racés 
de prison, de l'envoyer finir son exlstenoe s o s s 

' d'autre» rieux : Btiennè winfrêbêrt sera rélégué 
1 h l'expiration dé sa peine. 

CAHDE.S-CHA3SE BT BRACONNIERS. — Dé 
haute stature, doué d'une agi'iilé et d'une force 
peu communes, malgré ses soixante et un ans , 
Henri Decroix. n« à Zult (Belgique), et dûmicilié 
a Roubaix. rue de l'Epeule. IS. a su conserver in-1 
tsdta sa réputation de bracnrinier dangereux el 
sans scrupules. Ceet dire qu'il a voué Une haras 
mortelle aux gardes particuliers en sjénérsl, el 
qu'ft l'ocrasiosu 11 n'éprouve aucun remords k lear 
envoyer un bon petit coup de lusil. 

MM. Pévisler, le 22 ocl<Âre dernier, le garde* 
champélrc lésccuf, le 30 novembre, au Moulin 
Cardon subirent les conséquences d» cette haine, 
le premier en enreinslranl une grossière injure el 
des gifles, le second en essuyant on coup de ftisil 
qui, fort heureusement, ne lui causa aucun dom
mage autre que eblui de trouer sa pèlerine. 

Lé 22 juin, les gardes Blondesu et Vandamme, 
de Uondues. avant appris que l'Insaisissable bra-
conoser opérait d»n< le pays . 9e mif*nT a sa ré* 
cherche et le découvrirent S l'estaminet du Fun-
quereau. Decroix les aperçut . il se dégagea d'un 
violent effort et allait fuir lorsqu'un courageux ci
toyen. M. Pierr» Varmerospaille, le maîtrisa, n o n 
«ene peine. 

Henri Decroix a été condamné à six mois d s 
prison, jeudi. 

UN ECHO DES INCIDENTS D A R M E N T I B I A E S . 
— Le tt yun , « la suite des troubles occasionnés a 
ArmerrHarés>: par les manifestations de la Fête-
Dieu, un certain nombre d'arrestations d e nationa
listes furent opérâns. Nous avons, a-oette marna 
placé, fait connaître le* répru»sion* judiciaires in
tervenues contre les mnnifeslants trop bruysmls. 

François Malras. ethpioVê de romtnerce. s e 

PAS-DE^GALAIS 
Horrible Accident 

Un.accident horrible s'est produit aux minée 
d« Fléchinellos. u Enquin. 

Uo ponon. M. Edouard Clément, âgé de trente 
ans, est tombé de l'étage 190 mètres a l'étage de 
30O Jl.élres. 

Son corps a été entièrement mutité; les mem
bres étaient séparés du Vrone, des dvbris informes 
ont été retrouvés a diverses hauteurs. 

La cause de cet accident est restée inconnue. 
Le maUicureux employé laisse une veuve et 

trois enfants e n bas fige. 
ARA A * 

CHUTE DE CHEVAL. — Hier, vers six heure? 
du soir, le conlrebanJier Orner Jadin, 2S ans, ori 
glnalreéje la S01WIW. degt'éndBH la rue de Mééii 
lens. monté sur un cheval qui marchait a une trè.-
vive allure 

Arrivé non loin du carreloar Méaulens, le che 
val s'arrola brusquement et refusa d'avancer. Ja 
din lui perta des coups dé fouets tant et si bien 
que le cheval projeta son cavalier sur la chaus 
sée d'oft on je.relët-a avec le pied droit fracturé 

l é blessé a «lé Iratrsoorté ft rhOptlal par l'agent 
Place qui a verbalisé contre Jadin pour allure Iroi 
rarrtus «t mauvais traitement exercés sur son che 
val. 

ARRESTATION. — La police a arrêté dans la 
soirée d'avant-hier, le sieur Kniite Tournemiilo, 31 
ans , journalier, originaire de Paris, domicilie ù 
Arras. 

Toumemil le , qui était Ivre, causal! du scandale 
dans la rue dés Trots-Visages, lorsqu'un agent In
tervenant l'invita a réintégrer son logis. Au lieu 
de suivre ce bon conseil, l'ivrogne manifesta son 
intention « d'étriper les f l i c s . et il agrémenta sa 
démonstration d'épithètes les plus choisies. 

Non sans peine, on put conduire Tournérollle 
au violon 00 II passa la nuit, et hier matln.il a été 
déféré au parquet sous la prévention d'ivresse el 
outrages a agents. 

M E T Ï - E N - C O U T U R Ë 
ACCIDENT MORTEL. — Lundi, vers dix heures, 

du matin. Xavier Georges, âgé de S6 ans, buçhe-
ron. oandwisall un chariot chargé de fagots et se 
rendait a Vaulx-Vrauoourt. • : 

A l'embranchement des chemins de Velu et de 
Busigny, ses chevaux s'engauèreni brusquement 
dans le chemih de V«51u. Georges courut après eux 
mais il tomba malhèùrmsrrnent entre l'attelage et 
le vénicTilé el la roue gauche du chariot lui passa 
sur le corps. . . , . . 

Georges fut relevé aussitôt. Irsnsporté dans un 
estaminet où on lui prodigua des soins, mais en 
vain, car, trois heures après l accident, il rendait 
le derfiier soupir. 

DR PERDU « MCQUIrrSHEM 
Le nOroluê Maurice Pelgnéaux, âgé de 85 ans . 

couvreur en paille, a Raequinghem, s'est suicidé 
en se pendant dans sa grange. 

D e m i * la mort de «m femme. U était dégoaté 
d e t a v s f , 

aient où. après la grand"inessc, 
tour se vidait. Malras. qui sortait de cher le coif
feur, se sentit disoosé a faire le coup '8é poing. 
Pour cais. il s'krânça dans lé» groupe» Aie la 
poli*"* rmrvenait difiiidlement a dsspe.ssr, et, « v e -
|ue,lques amis. 11 déviscj|ea insolemment le oosn-

•e de police, M. Jenol. 
— Circulez '. lui oMetnpéra ce dernier. 
— Depuis quand, rlpost» Hmpertlnent. depuis 

quand n'est-il plus permis de regarder en face un 
commissaire r . . 

— Votre présence ici est u s » picveo&tion, rfr 
pondit M. Jénot. 

vous qui êtes le provocateur, clama U 
petit Jeune homme, que le commissaire, agacé, 
ht coffrer, et avec raison. 
. Ce fut toute une histoire : M. Jnles Dansetta, 

député, alla réclamer_son. jeans partisan a M» 
Jénot, qui maintint les Mrsoes-ée son procés-vsl» 
bdT. -

A l'audience correctionnelle, où le jeune Malrai 
était poursuivi pour outraflss a un raasjlsimt, 
Wnévltahle M- tinyet a voulu, une fois de plus, 
établir que c'était la police qui avait commencé. 
Son client est un petit lapin inoffensif, au régaré] 
parfois Insolent peut-être, mais incapable dé s» 
moquer en lace du commissaire de police. Ces) 
un acquittement, presque avec des excuses , qui 
réclame M't layet . . . 

François Maires n'en est pas moins condamné: 
sans excusa, a 25 francs d'amende et a tous lei 
dépens du procès. 

AFFAIRES DIVERSE8. — Hu« Jours de pri
son avec sursis a Céline Herman, de Honbaix, 
pour rébellion et outrages envers l'agent Glo
rieux. 

— d é m e n t Verfaulie, d'Halluin, SB loin» s* lt 
francs pour coups, menaces et port d'arme pro
hibée. 

— Deux mois et 50D francs a Edouard Dubrolle, 
45 ans . journalier a RoubaLx, et 6 jours et 5IM) fr> 
a Adolphe Beck, 37 ans, tous deux pour frauda 
de 72 kilos d'allumettes. 

— Po-ir vol. 8 jours a Romain Delaigre, la ans . 
'einturier a Roubaix. 

— Adolphe Beck, 2 mois pour infraction a un 
irretc MS'xpufslon. 

— Guillaume Vanhoele. 16 ans, de HoubaiXi 
1 ratés «le prison, et Julien Wetssége, Si mois. Mut 
deux pour vol de linge et d'effets d*hamileir*nt. 

— PnarsSirje Devo». veuve Dhulster, servasM 
a Wattrelos. 2 mois pour vol. 

— Théophile IjQeduat el Gustave DeWilde, d« 
Roubaix, chacun 6 jours pour coups, a la suiM 
d'une dispute d» cabareL 

M' HACCARD. 

LA M - I L I . E U W E E A U D E T A B L E . 

lr?0>2O NA 
ag^UsTUU. «Brt ATEml. S t s T 

SI JEUNESSE SAVAIT... 
Si j e u n e s s e sava i t , el le m e n a c e r a i t s e s tor» 

ces , afin de ne p a s s e trouver , de» '» seui l dé 
l 'âge m û r , rédui te & l 'aveu d'une i m p u i s s a n c e 
p r é m a t u r é e . H e u r e u s e m e n t j e u n e s « t v i e u x 
ont à por tée do l eur m i i n le raraèdô d i v i a 
qui é g a l a l 'homme, a u x d i e u x ; c'aat o n MEDI
C A M E N T P O U R U S A G E E X T E R N E « r u * 
suffit de d e m a n d e r à M. le d irec teur d e l a 
Pharmacie spéciale, 66, m e de Rivoli , à. Pa
ris, qui l 'envoi» f ranco c o n t r é m a n d a i d e d ix 
f r a n c s a v e c u n e note m a n u s c r i t e d o n n a n t lé 
m o d e d'emploi détai l lé . 

' e oeraot : .lesn PlOTsax. 

Compose en commandite, par des ouvriers 
ques. sur les machines • Linotypes > Waltei ~ 
lie. rue Béaumur. Paris 
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